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IRRÉDUCTIBLE CHARITÉ
Chers amis, chers frères Chevaliers, 

C’est avec une immense joie que je constate, au gré des rencontres, cette même joie qui 
vous habite, les uns les autres, dans l’engagement au service de vos paroisses et dans cette 
fraternité nouvelle qui nous unit.

Nous sommes déjà huit conseils en France, bientôt près de cent-cinquante membres, dont 
une quinzaine de prêtres, et de nombreux autres projets sont dans les rails. Cette initiative 
de lancer la branche française des Chevaliers de Colomb, liée à un immense mouvement 

catholique international interpelle déjà. Face à cela, la meilleure façon de témoigner sera notre joie et en particulier notre 
capacité à nous rendre irréductibles. 

J’aime beaucoup cet adjectif, souvent accolé dans l’univers de la bande dessinée au village gaulois. Loin de tout repli, 
paralysés par la crainte ou pire la pleurnicherie ; nous sommes appelés à affronter le monde par l’irréductibilité de notre 
rayonnante charité. 

Elle est cette capacité à ne rentrer dans aucune case, aucun cliché, aucun raccourci. Juste à servir de notre mieux, avec 
force et inventivité. Notre foi est un souffle continu et renouvelé qui s’imprime chaque jour en notre âme, par adhésion 
volontaire, rejoignant notre histoire et notre expérience. Le recours à la prière, à l’adoration eucharistique, la fréquentation 
des écritures, l’humilité devant les faits, les examens de conscience, la confession, peuvent nous conduire chaque jour à 
être différents. Nous commençons à créer de belles choses, à lancer de nouvelles initiatives. Œuvrons avec humilité, sans 
triomphalisme, usons du pardon et du dialogue pour échanger, en vérité, avec celles et ceux qui pourraient nous en vouloir. 

La meilleure preuve de la justesse de notre engagement est l’assentiment joyeux de celles et ceux qui cimentent nos vies, 
nos épouses, nos enfants et nos chers prêtres. Prions et servons notre Eglise. Soyons ces témoins irréductibles de l’Evangile, 
dignes des cohortes de saints qui ont ensemencé notre terre de France. Dans l’espérance.

Vivat Iesus !

SERVIR L’ÉGLISE DANS LA CHARITÉ

SERVIAM

Arnaud
Conseil Bienheureux Charles de Foucauld
Paroisse Sainte Odile, Paris

UNIS ET FRÈRES, SERVIR L’ÉGLISE DANS LA CHARITÉ

Serviam est la lettre de liaison des Chevaliers de Colomb de France. Les membres des conseils sont invités à envoyer leurs photos, 
informations (mariages, décès, naissances) et autres contributions à l’adresse France@kofc.org. 



2

170 TRACTEURS
Traditionnelle bénédiction des tracteurs à Douvrend  

(Seine-Maritime) autour du Conseil Saint Jean-Baptiste  
le 1er mai 2017, en la fête de Saint Joseph artisan.

1800 PÈLERINS D’ILE DE FRANCE
Le 18 mars 2017, mobilisation des chevaliers d’Ile de France 
dans l’organisation centrale de la Marche de Saint Joseph.

2 NOUVEAUX CONSEILS PAROISSIAUX
Saint Michel à Blois 

Saint Georges à Toulon

140 CHEVALIERS DONT 15 PRÊTRES

400 EXEMPLAIRES
de la lettre « Sur la Brèche »  

distribués à des jeunes séminaristes français.  
Prions pour eux.

BOUSSOLES ET BALISES

“J’ai cherché parmi eux quelqu’un qui construise une enceinte et qui se 
tienne debout sur la brèche, devant moi, pour défendre le pays...”

ÉZÉCHIEL 22,30

EXHORTATION APOSTOLIQUE  
AUX HOMMES CATHOLIQUES 

Thomas J. Olmsted, évêque de Phoenix

BRÈCHE
SUR LA 
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NOS PROJETS 
ET NOS CONSEILS

Les hommes de Dardilly, à l’occasion de la Saint Joseph, le 18 
mars 2017, ont organisé une nuit d’adoration à l’intention des 
hommes et des familles. A Marseille, Nicolas Bettini, du Conseil de 
Saint-Cyr sur Mer, a coordonné un pèlerinage de pères à la suite 
d’une matinée de travaux dans une paroisse sinistrée. Un long 
moment d’adoration a précédé la cérémonie d’accueil de treize  
nouveaux membres le 25 avril dernier à Sainte Odile, au cœur 
du Conseil Charles de Foucauld. Le Conseil Saint Louis Martin 
est partie prenante dans l’organisation d’un pèlerinage populaire 
urbain, dans les rues du 20ème arrondissement, en l’honneur  
de la fête de Notre Dame de Fatima. Ultime message : l’appel à  
la confession mensuelle reste d’une ardente actualité.

Les huit conseils constitués déploient leurs activités à partir des recommandations du guide du conseil. Ils sont  
en particulier attentifs à quatre coutumes que nous souhaitons respecter : les paroles bienveillantes et le refus de toute 
critique ; l’entraide fraternelle et l’attention à l’autre ; la priorité du devoir d’état et le service des épouses et enfants ; enfin, 
l’amitié avec nos prêtres et nos évêques.

JEUNESSE

Notre engagement auprès de la jeunesse s’impose à la 
lumière des enjeux de la transmission. Les hommes doivent 
investir ce terrain éducatif, source d’humilité, d’exigence,  
et d’exemplarité.

	  
Le Conseil Saint-Louis-Martin vient de floquer les maillots 
du Patronage du cœur, avec un sponsor inspirant qui 
conduira à la victoire. En février, une soixantaine de jeunes 
de la paroisse Sainte Odile, à l’invitation des membres 
du Conseil, ont assisté au Stade Jean-Bouin à la victoire 
du Stade-Français. Une brève catéchèse sur l’esprit  
chrétien dans le sport et la métaphore rugbystique avait 
précédé le match. Dans le cadre des week-end pères et fils, 
L’abbé Simon Chouanard, chapelain du Conseil Saint-Louis 
Martin, se prépare à la rencontre avec ses ouailles.

SPIRITUEL

Nuit d’adoration à Dardilly, solennité de Saint-Joseph.
Confession lors de la Marche Saint Joseph à Paris.
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CONVIVIAL

Dîner auprès des prêtres, célébration de leurs anniversaires, de 
nombreuses manifestations enthousiastes se sont déroulées ces 
dernières semaines. Entre la convivialité et la spiritualité, les hommes du 
Conseil Saint Joseph de Bois-Colombes se sont retrouvés pour participer 
à une retraite « Adam qui est tu ? » destinée à tous les hommes. 

Les hommes de Sainte Odile ont organisé le dîner des prêtres autour  
du thème de l’humour chrétien. Le Conseil Saint Michel de Blois lance une 
immense kermesse autour de la basilique de l’Immaculée Conception. 

Les familles du Conseil Saint-Jean Marie Vianney ont assisté à une pièce 
de théâtre dont les bénéfices revenaient à la Fondation Jérôme Lejeune. 
Un dîner festif a permis de rassembler autour de leurs prêtres les familles 
de Saint-Cyr sur Mer. 

CARITATIF

Ne pas se regarder mais se décentrer pour soutenir notre prochain… 
Les chevaliers veillent à être attentifs aux besoins des autres. Merci aux 
hommes du Conseil Saint Jean-Baptiste d’avoir assuré l’entretien du 
jardin d’un paroissien malade. Le Conseil Saint-Louis de Saint-Cyr sur 
Mer a collecté plusieurs kilos de matériel médical offert à une association 
locale, recevant les honneurs de la presse.

Merci aux coureurs de semi-marathons pour les chrétiens d’Orient  
et aux tenanciers des bars des kermesses. Soyons attentifs et inventifs  
pour aider les autres et développer, dans les mois à venir, ce volet  
caritatif de nos actions déployées, au service d’organisations existantes, 
au sein ou en dehors de l’Eglise. 

MATÉRIEL

Les hommes des conseils construisent leur fraternité en transpirant 
ensemble, en laissant tomber les statuts et en se réjouissant dans le 
service. Ce travail très simple de soutien matériel, avec nos gestes et notre 
corps, nous rappelle la figure de Saint Joseph artisan, sans bavardage  
ni grande théorie. Dans le travail silencieux et humble. Le Conseil Saint-
Jean Baptiste d’Envermeu a nettoyé le clocher de son Église, construit 
un poulailler pour un paroissien.

Les vitres des bureaux du presbytère de Sainte Odile sont redevenues 
translucides grâce à la mobilisation du Conseil Charles de Foucauld dont 
un des membre actif, Brice de Sevelinges, avait réhabilité une immense 
salle désormais équipée, destinée aux rassemblements du conseil et aux 
groupes de jeunes.

Les Chevaliers de Dardilly, 
experts dans l’art « para-liturgique » du balayage

Le Conseil Saint Joseph en retraite – la vocation d’hommes
Fête familiale à Saint-Cyr sur Mer, conseil Saint Louis

Dîner des prêtres du Conseil Charles de Foucauld

Les honneurs de la presse – Conseil Saint Louis.
Le bar de la kermesse paroissiale – Conseil Charles de Foucauld

Courir pour les chrétiens d’Orient
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PAROLE D’HOMMES
        AIMER SON PAYS

        LA PATRIE, SUR LA TERRE COMME AU CIEL 

‘‘

‘‘

BIENVENUE À BORD !
Avec la création de nouveaux conseils, l’avènement de nouveaux projets et la densification des conseils existants, nous 
nous réjouissons du développement des Chevaliers de Colomb sur notre territoire. N’oublions cependant pas que notre 
« économie » ne repose pas sur la volumétrie. Selon l’adage, « le bien ne fait pas de bruit, le bruit ne fait pas de bien ».  
Prenons le temps de créer de vraies relations de fraternité, durables et en confiance. C’est par nos actions et notre 
amitié, que nous rendrons nos conseils ouverts et attractifs. 

Le dimanche 5 février, fondation du Conseil Saint Michel auprès de 
la Basilique de la Sainte Trinité de Blois, autour de l’Abbé Vincent 
Delaby, recteur du lieu. L’équipe, mobilisée dans divers projets, a 
eu les honneurs de la radio chrétienne locale (RCF). Une nouvelle 
cérémonie d’accueil est déjà programmée à la fin du semestre, 
autour de la grande kermesse co-organisée par leur soin.

Le jeudi 30 mars, autour de son curé, l’Abbé François-Régis de 
Joigny, fondation du Conseil Saint Georges auprès de la paroisse de 
l’Immaculée Conception de Toulon. Autour des membres du conseil, 
plusieurs prêtres et laïcs présents, dans l’idée d’essaimer au cœur 
de leurs paroisses. L’esprit missionnaire et populaire anime ces 
hommes, qui plongent leur énergie dans l’adoration, contemplation 
de l’Eucharistie.

In Memoriam.	  
Grand moment d’émotion au sein de la Cour d’honneur des Invalides à l’occasion 
de l’hommage national rendu à Monsieur Louis Cortot, compagnon de la 
Libération, décédé en début d’année. Ce héros de la résistance et cet amoureux 
d’une France libre, était le père de Jean-Louis Cortot, membre fondateur du 
Conseil Saint Louis Martin. Nos prières et notre admiration l’accompagnent.

Le sujet de l’amour de la patrie a été également largement débattu à 
l’occasion de la soirée débat organisée à Paris le 23 février 2017, réunissant 
plus de trois-cents spectateurs, autour de témoins prestigieux. Ce fut 
l’occasion de présenter l’engagement patriotique des Chevaliers de 
Colomb et de méditer sur la vocation chrétienne de la France, sur nos 
vocations personnelles de baptisés, missionnaires, dans le sillage des 
grands saints français. Debout, de gauche à droite : Alexandre Meyer, directeur  

de rédaction d’Aleteia France, Jean-Marc Potdevin, fondateur 
de l’association Entourage, Thibaud Collin, philosophe,  

Arnaud Bouthéon, Monseigneur Luc Ravel, ancien évêque  
aux armées françaises, nouvel archevêque de Strasbourg, 

Camille Pascal, historien, essayiste.
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DES HOMMES
CONSISTANTS

La belle vertu cardinale de la tempérance n’a pas toujours 
bonne presse. Trop souvent, elle est perçue comme une 
austère modération mise en application par de tristes 
sires réfrénant leurs désirs et passant à côté des joies de 
l’existence.

La tempérance n’a rien à voir avec cette austérité. Elle 
est en réalité une maîtrise de soi qui permet d’éviter à 
l’homme d’être dominé par ses passions. La tempérance 
place des objectifs plus nobles que la poursuite des seuls 
plaisirs : elle met de l’ordre dans notre vie. Il ne s’agit pas 
d’éliminer tout plaisir ! Mais d’assumer ceux qui sont justes, 
et de supprimer ceux qui sont désordonnés. Ainsi, la 
tempérance ne doit pas être confondue avec ce que Saint 
Thomas d’Aquin a défini comme étant son vice opposé :  
l’insensibilité. Ce vice conduit à l’homme a refuser tout plaisir  

et, à la fin, à ne plus rien ressentir. Ce qui revient à renoncer 
aux merveilles de la création et à ne plus recevoir la 
délectation : le juste plaisir reçu après une activité ordonnée, 
comme par exemple les joies d’un bon repas qui a servi à 
nourrir et renforcer notre corps. La tempérance peut ainsi 
nous inciter à retrouver le goût des dons de Dieu quand 
nous sommes gagnés par l’insensibilité.

La tempérance n’est donc pas l’austérité, mais la nécessaire 
maîtrise de soi comme nous le rappelle Saint Jean-Paul II : 
“La vertu de tempérance permet à chaque homme de faire 
triompher son moi supérieur sur son moi inférieur. Est-ce là 
une humiliation de notre corps ? Une diminution ? Non, au 
contraire ! Cette maîtrise met en valeur le corps. La vertu de 
tempérance fait en sorte que le corps et nos sens trouvent la 
juste place qui leur revient dans notre être humain.”

LA TEMPÉRANCE, LA FORCE DE LA MAITRISE DE SOI
PAR DAMIEN, CONSEIL SAINT-JEAN MARIE VIANNEY DE DARDILLY
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BIENHEUREUX JUSTO TAKAYAMA UKON :  

LE SAMOURAÏ DU CHRIST
Le mois de février 2017 a vu les martyrs chrétiens du Japon à l’honneur.  
Le film Silence de Martin Scorsese a présenté toute l’horreur que les chrétiens 
Japonais ont subie. 

Simultanément à la sortie de ce film, le hasard du calendrier a voulu qu’a Osaka, 
le 7 février, l’Eglise béatifie un martyr japonais : Justo Takayama Ukon (1552-1615). 
Justo est une figure passionnante du japon aux époques dites Sengoku et Edo. Il 
était un aristocrate japonais : un Daimyo, autrement dit le seigneur-suzerain d’un 
territoire et le chef d’une armée de Samouraï. Justo et son père on rencontré 
le Christ grâce aux missionnaires jésuites qui évangélisaient le Japon dans  
le sillage de Saint François-Xavier. A l’âge de 12 ans, il demanda le baptême. 
Devenu adulte, Justo fût un authentique samouraï et il mena différentes batailles 
au côté du shogun, le général dirigeant le Japon, pour la sécurité de son pays. Et 
en tant que seigneur, il administra avec justesse son territoire, et beaucoup de 
ses sujets devinrent chrétiens.

Mais en 1587, le shogun fit volte-face : alors qu’il était tolérant envers le christianisme qui connaissait un immense succès au 
Japon, il décréta l’expulsion des jésuites et l’interdiction du christianisme. Ce fût le début d’un long calvaire pour Justo qui 
préféra tout perdre plutôt que renier le Christ. Il perdit son fief, ses biens et devint un vagabond. Sa vie d’errance fut elle 
aussi prolifique : nombreux sont ceux qui se convertirent à son contact. Craignant son influence sur les japonais, le shogun 
décida en 1614 de l’expulser du Japon. Justo parti ainsi en Exil pour les Philippines où il mourut de maladie en 1615. 

L’Eglise célébra ses funérailles avec les honneurs militaires dus à un Daimyo. Il a été reconnu martyr par le Pape François  
le 22 janvier 2016.

Damien
Conseil Saint Jean-Marie Vianney
Paroisse de Dardilly, 
Diocèse de Lyon

LE SILLON DU SAINT

PRIÈRE
À SAINT JOSEPH

Ô glorieux Saint Joseph  

Chef de la Sainte Famille de Nazareth,  

si zélé à pourvoir à tous ses besoins, 

étends sur nous ta tendre sollicitude.  

Prends sous ta conduite toutes les affaires 

spirituelles et temporelles qui nous concernent,

et fais que leurs issues soient pour la gloire de Dieu 

et le salut de nos âmes.   

Amen
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LE BON CAP !

« UN DUR COMBAT... »
Le combat spirituel est le lot de tout chrétien. C’est le gros lot du péché originel. 
L’enseignement de l’Eglise sur le péché originel apporte un regard réaliste sur la situation 
de l’homme dans le monde. Pour faire court, cet enseignement nous dit que le diable a 
acquis une certaine domination sur l’homme. Ignorer que l’homme a une nature blessée, 
inclinée au mal, c’est être dans l’illusion (Cf. Catéchisme de l’Eglise Catholique, 407). Cette 
situation dramatique fait de la vie de l’homme « un dur combat » (CEC 409). La vie 
chrétienne est plus souvent un champ de bataille qu’un champ de fleurs. Engagé dans 
cette bataille, l’homme doit sans cesse combattre pour s’attacher au bien et rejeter le mal. 

Mais le diable n’a aucun pouvoir final. Il n’est pas tout-puissant. Le combat spirituel révèle paradoxalement une bonne 
nouvelle : l’homme n’est pas livré à ses seules forces. Dieu est vainqueur du Mal et il donne sa victoire à l’homme. Le diable 
est l’éternel vaincu. Certes, il va et vient comme un lion rugissant à la recherche de sa proie (cf 1 P, 5,18). Si vous êtes sa cible, 
c’est bon signe : le diable vous déteste. Celui qui prie, qui est fidèle aux sacrements, qui est à l’écoute de la Parole de Dieu, 
qui prie Notre-Dame, ne risque rien. Certes, il prend des coups. Mais s’il pense que le diable est en train de marquer des 
points, qu’il patiente encore un peu.

10 juin, séminaire des responsables 
de conseils – Saint-Cyr Sur Mer

19 mai, début de la visite en France 
de Monsieur Carl A. Anderson, 

premier dirigeant  
des Chevaliers de Colomb

Lux Fiat – spectacle unique  
à Notre-Dame de Paris coproduit  

par les Chevaliers de Colomb 
Du 8 au 11 novembre à Paris.

LE MOT DE L’ABBÉ

Père Ludovic Lécuru, 
chapelain du Conseil Saint-Louis, Roi de France, 
Saint-Cyr-sur-Mer (diocèse de Fréjus-Toulon).

 « AVEC LE CHRIST, DANS LA JOIE DE LA CHARITÉ, 
CONTI-NU-ONS LE COM-BAT ! » 


